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F. S. R SSEL du Lahoratoire d Plymouth, après plusieurs années de reeherches, a établi 
qu 'à l'entrée cc.identalc de la Manchp , les deux espèces de SAGITTA : Sagitta elegans pt Sagitta 
setosa , dont certains auteur pensaient qu 'elles vivaient ensemhle, occupent, en réalité

J 
des 

masses d'eau différen t 's. Pour lui, Sagitta setosa tune ,pèce ((néritique" dont le domaine 
propre est con titué par ce qu il app He les cc Eaux de la Manche" ; tandis que Sagitta elegans 
a so habitat dans les cc Eaux de l'Ouc,·l ". 

s. seto sa s. e1esans s. serralodenlata 
FIG. 1. - SchlSma monüan L la Pill,tic postériou l" c du corps dc chacune dcs trois espèces de Sagilt(l étucli l;es . 

(Schéma filit à la chambre clair ). 

Les observations qu'il a faites au large de Plymouth, de 1930 à 1936, au sujet de ces deux 
spèees de ChaeLognathes et de certains groupes plandoniques, lui font conclure qu' pHes 

peuvent apporter de précieuses indications sur la nature du milieu où elles vivent. 
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L' e).amen des échantillons de planeton prélevés par le navire de rOfl12e des Pêches, le PTési­
dent-Théodon-TissùT J en juillet, août et septembre 1936, clans sa croisière autour des Iles 
britanniques, et ceux que le Stationnaire de la Mer du Nord Quentin-Roosevelt a recueillis, dans 
les mêmes parages, à la même époque, en concordance aypc des prisl'" d'eau de surface et de 
fond, permet d'apporter quelques précisions sur la répartition de SAGITE en fonction de la sali­

nité. 
Cette étude peut, dans une certaine mesure, donner d'utiles renseignemcnts sur les dépJa­

cemf'nts des masscs d'cau de salinité différente, qui, dans cette ré o'ion~ constiLuent un problème 
important de l'hydrologie et exercent une ;'.ertaine influence sur les migrations de:) banr's de 

poisc:on!'" Harengs, Maquereaux, Merlans, ete., qui fréqu entent ces fonds. Les Sagitta que nous 
avons déterminées appartiennent à trois espèces : Sagitta setosa (J. ~h LLER), Sagitla elegans 
(VElmILL) et Sagitta seTTatodentata (KROJlN). Nous ayons étudié la répartition géographique de 
chacune d'elles, et noté leur relation avec la salinité et la température des courhes d'eaux dans 

lesquelles nos prélèvements ont été opérés. 

RÉPARTITION DE SAGITTA SETOSA. (J. MULLER). 

Pendant la période de juillet à septembre 1 9 3 6, dans la Mer Celtique, la poussée des eaux 
atlantiques (à plus de 35 p. 1000) s'es t manifestée,ave:'quelque importanC'e,endeuxpoint-;: 

1
0 Suivant l'axe de l'entrée occidentale de la Manche, où, let> eaux à plus de 35 p. 1000 

att eiR"nirent sensiblement le 3 0 de longitude Ouest Gr. 

2
0 Dans le Canal Saint-Georges, à l'entrée Sud de la Vier d 'Irlande, où) sur le fond, les Eaux 

Atlantiques s'étendirent jusqu'au bord septentrional de la fo ~se de.' SmaH's, tandis qu'en sur­
face, eUes ne dépassaient pas le 51 0 de latitude Nord . 

Au sud de l'Irlande, le long de la côte, les eaux avaitmt une salinité inférieure à 35 p. 1000 

et leur caractère continental s'accusait de plus en plus en remontant yers la Mer d'Irlande qui, 
au Jord de SmaH 's, était, tout entière, oceup ée par des eaux de très faible salinité. 

Les raptures de plancton opérées, dans les Eaux Atlantiques de la Mer Celtique, au large de 
la Bretagne, n'ont donné aucune S. setosa. Les résultats furent aussi I\(~ ITatifs pour les stations 
faites dans ces mêmes eaux dans le Canal Saint-Georges . Par :~ontre, au Sud de l'Irlande, :-lans 

les eaux à salinité inférieure à 35 p. 1000 (Station 89), S. setosa est abondante et constitue 

9 3 p. 100 de la population totale de SagÙla. Un peu plus au largr où la salinité est encore 
inférieure à 35 p. 1000 en surface (3lL ,99 r. 1000). S. setosa bien que très clairsemée, est 
eUf'ore seule représentée. 

En Mf'I' d'Irlande, le manque d'observations, entre SmaH's et Anglesey-, ne nous a pas permis 

de dire si cette région est le domaine exclusif ou partagé de S. setosa . Mais plus au Nord, à quel­
ques milles au sud de 1'I1p de Man (St.ation 82 1.), où 1a salinité en surfal'e comme sur le fond, ne 
dépas 'P pas 3lL,lL 2 p, 1000, S. setosa est très abondante en surfaee; et semble s 'y trouver dans 
des conditions trè ' favorables, car elle y est représentée par de très nombreux individus de 
toutes taiHes et de tous âges. 

Là, parait s'arrêter son extension vers lc~ord, car malgré des cOIlflil ions de salinité et de tem­
érature semblabl(~s, à l'Ouest et au Nord de l'Ile de Man, 8. setosa f'.' t totalement absente de 
os captures et cède la place à S. elegans. 
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En Atlantique, au ~ord de l'Irlande et à l'Ouest de l'Écosse, S. se/osa est également ahsente 
aussi bien cles Eaux Continentales que des Eaux Atlantiques. 

Cependant, elle s'y trouve à certaines époques. C'est ainsi qu'elle fut rencontrée, en abon­
dance, dans toute la Mer d'Irlande en novembre 19 3lr.; et aussi au Nord de l'Irlande, par 
G. P. FARHAN à la même époque. 

RUSSEL suggère que S. setosa est peut-être, en Mer d'Irlande une espèce locale, ou bien qu'elle 
a pu s'y infiltrer a 'f·,identellement, en contournant Land'sEnd; et il ne paraît considérer eette 

région que comme un domaine passager de S. selosa, dont il situe le centre de dispersion, seu­
lement dans la Manche et le Sud de la Mer du Nord. 

Cerenclant, il est probable que la Mer d'I:rlande~ qui est en presque totalité o~~upée rar drs 
eaux purement continentales fasse partie de l'aire de répartition normale de S. setosa. Les cap­
tures de ce Chaetognathe sont fréquentes dans les rarages de Land'sEnd; nous l'm ons 

trouvé en grand nombre, sur le versant Ouest du Canal Saint-Georges, et au sud de l'Ile de 
vlan; et à certaines époques, il déborde dans l'Atlantique Tord, sur ies côtes d'Irlande. Il 
est possible et même probable que r espèce se trouve, à eertaines ép oques, plus ou Inoins re­
foulr. : ~ et bloquée, au moment des maxima de Transgression Atlantique. Mais quand survient 
Je retrait de ces eaux à plus de 35 p. 100 o. S. setosa doit reprendre son extensi on vers ie sud, 

et son aire de disperslon doit être sans solution de continuité dans cette réGion où la ligne 
des Eaux Atlanticlurs lui sert de limites. 

De juillet à septemhre 1936, dans l'Atlantique et en Mer du Nord, les Eaux Atlantiques 
émettent une poussée, au Nord de l'Irlande en diredion du Canal du Nord, et contournant 
l'Écosse et les Orcades , pénètrent dans la Mer du Nord. 

Sur le fond, leur pén étra tion se fait largement, et elies occurent tout l'espace compris entre' 
les Oreacles et la~oI'"rpEe. Eiles deseenclent au sud, jusqu 'au 55° 3 ° 1 environ. En surfaee, leur 
pro~v~ession est beaucoup moins ac.cusée. Elles laissent sur le versant écossais d'une part et 
sur le versant norvégiell de l'autre, de larges bandrs d'eau c.ôtière. Vers le Sud, elles ne dépas­
sent ras le 57° 30', à la hauteur du Cap Kinnaird. 

Dans cette région sepll'ntùonaie de la Mer du Nord! la répartition de S. setosa, est en liaison 
étroite avec la salinité dpI' eaux. Elle se trouve en concurrence ave~, S. elegans et l'une ou l'autre 
de et-~:-) deux espères In'(~clol1line suivant que les eaux sont de salinité inférieure ou sU[Jérieure 

à 35 p. 1000. Cela est très net, comme nous le verrons plus loin pour ies captures de Sagitta 
faites en profondeur, dans des couches d'eau de salinité différentes. 

En surface les résultat s sont un peu moins bons en raison, pensons-nous, de l'influence des 
courants de surface qui peuvent entraîner certains animaux planctoniques en dehors de leur 

milieu préféré. Mais la démarcation reste, néanmoins, assez nette aiut'l qu'on peut ie remarquer 

sur la carte de la figure ~. 

On relève, en effet, la pr ésence de S. setosa en dehors de la limite des eaux à 35 p. 100 0, en 
surface, de part et d'au lre du détroit qui sépare les Orcades et les Shetland. Plus au Sud, suc 
le Fladen: nos recherchf's ont porlé à la fois sur le plancton de surface, sur (,8111i du fond et 
des couches jntermédiaires. Entre la surface et 20 mètres dans les eaux de salinité inférieure 
ou ég:tle à 35 p. 1000, la prop ortion de S. setosa est toujours plus forte que celle des deux autres 
espèees. Elle varie entre 37 et 98 p. 100. Sur le fond, où se trouvent des eaux franchement 

Atlantiques, à plus de 3;) p. 1000, c'est l'inverse. 
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Au Nord de 6 0°, sur le versant norvégien, en surface où r.xiste une nappe d'eau continentale 
à salinité inférieure à 33 p. 1000 (Stations 48 et 848) S. setosa constitue la presque totalité 
de la population de SagÙla. Avec eHe, se trouvent quelque individus de S. serratodentata, mais 
aucune S. elegans. 

Dans la partie méridionale de la Mer du Nord entièrement occupée par des eaux à moins 
de 35 p. 1000 au sud du 56°, S. setosa est toujours en majorité et souvent seule représentée, 
à toutes les stations. Cependant, dans la région du Silver-Pit (Station 110), S. elegans se trouve 
arer, eHe, en quantjté à 11PU près égale. 

Dans le Pas-de-Calais et en Manche orientale, domaine exclusif des eaux continentales, à 
cette époque, nous n 'avons relevé dans nos filets que S. setosa. 

Eu Manche O:',cidentale, où la poussée des Eaux Atlantiques atteint le 3° de longitude Ouest 
Gr.,S. setosa re::;te toujours très abondante, dans les eaux à moins de 35p.l000, mais en 
proportion de moins en moins forte, à mesure que l'on se rapproche de la limite des eaux à 
35 p. 1000. 

C'est ain:,j, qu'entre Roscoff et Plymouth, où la salinité est variable suivant les points, le 
pourcentage des individus de 8. setosa varie avee cette salinité. 

SAUYl1'JL S. SETOS\. 

p. 1 000 p. 100 

Stalïon 8D:1 .. , ...... .. . . . ... .. . 3Li.16 

890 . .. . 36.6:3 

Saï . . .. 58 

Al11si, aussi bien à l'Ouest d(~ la Manche qu'en 1v1er du Nord, la répartition de S. setosa est 
en rapport con"tant av c l'extension des eaux à moins de 35 p. 1000. 

En plein domaine de ces Eaux ConÜnentale8, nous l'avons trouvée à toutes les StaLÎons 
(sauf dans le Nord de laMer d'Irlande). Elle s'y montre souvent à l'exclusion des deux autres 
espères; et lorsqu'eUe, 'y trouve en concurrence avec elle , son pourcentage est preque tou­
jours le plus ' levé. Cela est net, surtout dans les eaux voisines du fond, où les perturbations 
que le. courants peuvent entraîner dans la répartition des êtres planctoniques sont moins 

, , f' accuseCE: qu en fur. ace . 
A la limite des eaux à 35 p. 1000, surtout en surface, S. setosa empiète parfois sur le domaine 

des Eaux Atlantiques, cria tient surtout aux courants de surface qui peuvent l'entraîner hors 
de son hahitat préféré, surtout en une région où il y a souvent passage brusque des Eaux 
Continentales aux Eaux Atlantiques . Mai la présence de S. setosa est toujours l'indice de la 
proximité de Eaux Continentales. 

De plu:;, l'aire de répartition de ce haetognathe est plus étendue que ne semble le croire 
RUSSEL. La figure 2 montre qu'il est bien représenté en Mer du Nord où nous l'avons trouvé en 
abondance jusqu'au 60° 5 '2' de latitude Nord. Et il est probable qu'il s'étend bien plus au 
Nord, le long de la côte scandinave, dans la Mer de Norvège. 
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FIG. 3. - fiépartiliou de S(lgitla clcgans, Sllir<lnt la salinité SUI' le fond. 
(J uillet-Aoùt-Septernll1'e 19%). 
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S. setosa existe au" 'i en Mer l'Irlande et Ians les eaux Dell salées de ia eôte sud de l'Irlande. 
Nous r avons Touvée en féyr i el' 1 937, en Atlanti que L~r l a côte sud de BretagTIf'. ( 1) 

:La l imi te hy pothét ique rple lui as. igll RUS . · E I.~ enlre Oues. an t et les l cs Scilly à rOuest, et 
1e 56° en lVI 'r du Nord, pst trop r 'strietiv('. On peut prn.: r qu 'elle habite dan les Eaux des 
IVIers de l'Europ e oGcidf' llla le C'VIer d'Idau(le, Mer c,Jt ique, MaTIf·he et Mer du Nord) dans la 
mesure où c Il s-c i. sont occup ées par la ma, !:i C des Eaux Contillentales. Lorsque res raux:-;,mt 
refoulées par la Transgres,' lon Atl ntique, S. setosa suit leur mouvement de recul et avance cIe 
nouveau quand les Eau.'( AtlanLif[ues entrent dans leur phase de retrait. 

RÉPARTITION DE SAGITTA ELEGANS. (VERRILL). 

L'aire de répartition d ~ S. elegans se superpose a , ez bien, dans la région que nous avons 
étudiée, à 1 aire o:-'rL'l ép r aI' les ealn: à plus de 35 p. 1000 sur le fond (voir fig. 3). 

S. elegans se (:Olll ]l orte d'lm \ fa ~:on opposee il S. setosa. Generalement assez rar dans les eaux 
à moi ns J e 35 p. 1. 0 00 elle devient de Idu,~ eil r lus abondante dans les eaux de aJinité supé-
1'1 rnre. 

C (\'t. ainsi que pour la période de juül L à ~rp l E'mbre 1036, dans la YI .r Celtique, au large 
cl , la Bre lagne S. ele[Ja'fI . sc pl'!~S fm te flIl c lonir ~ tl' èL dpnsps d'individus dA tous âges dans le~ 
captu l'CS que nou. ' aYon fai 1 es (Slallon 800 et 8 09, ). 

A l'enLréf~ dcla Mer d'Irlande où s exerce la poussée de Eaux Atlantiques, nous la trouvon s 
seule encore, (stations Il ct 91 ) mai~ en nomln'e plus re='treint. Par contI' , en l'st absente 
des prélèvements fai L Jans le,' eau.\. côtièTC;S du Sud de l'Irlande où se trouvaient d nombrell es 
S. setosa. 

En Mer d'Irlande, à r Oue. t et au Nord de l' Ile de Man, et dans le Canal du Nord, les Sa.oitta 
() 

ont rares (de 1 à û individu,_ par station, ) sauf à la station 821 où eHes sont très nombreu,'es 
mais de petite taille. Bien que les eaux soientclefaible salinité (3LJ.,27p.l000), elles appar­
tiennent toutes à l'espÈ cC' S . elpgans. Mais, comme celle-ci se trouve en abondance dans les 
eaux tIan tiques voisines, au Nonl de f l rlandp" l ur présence à l'état sporadique dans cm; eaux 
peu salées p01!I'rait s'expliquer par un lran~port par les courants. Mais on la trouve fréquem-

ent dans c .s eaux à cf!l'Iaincs p riode dv l'année et cette population de Sagitta elegans pour­
rait aussi bien êlr localement adaptée à une salinité moindre que eelle des eaux où eHe a cou­
tume de vivre. 

Dans l'Atlantique, au Xord de l'Irlande et à l'Ouest de l'Écosse, elle se trouve en grand nom­
bre dans les eaux à plut, de 35 ]l. 100 0. (Stations 827,828,832,837). Elle ,_'y montre en 
compagnie de S. serralodentata qui dans lrs eaux du large, FIns fortement salées, prédomine. 

En Mer du Nord, la bgne isohalyne de 35° sur le fond lui sert sensiblement de limite dans 
son extension vers le Sud. 

(l) S. sc/ow exisle éGalement, clans Je Golfe de Gilseogne, ainsi que HOLlS il IHmnis tic le c.onslaLer, postél'ieure­
ment à la rédaction de ce l1'nvail, l'examen (l'un échantillon de plancton, prélevé en surfac.e, le 22 juin 19·:)5, par 
t15° lat. N. et :2" o!l'long:. W. Gr. Nous y avons l'dev6 lil présence dé jeullr-s 'iudivillus de S. se/osa el. Cie S. sCl'l'alodcnlata. 

En cc point, les caux de sud'ace, influencL'es pal' les apports (le la lJ-if'oncle, sont peu salées (.'3fl,99 p. 10UO à 10 

mètres ) ; tandis qu'il Go mdl'es, la salinité attejut ;)~,{IÙ p. 1000. Ceei explique la coexistence des lieux espèces à 
l'embuucllUl'e (le ta Gironde. 
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Près du Cap Wrath (station8 39) et entre les Oreaues et les Shetlands (Stations 8lio et 58), 
dans des eaux de salinité variant entre 3 5 p. 1000 et 35,17 p. 1000, elle entre pour 
dans le total des SafJitta reeueillies. 

Dans la région du Fladen, où, en surface une nappe cl 'Eau Continentale recouvre, en partie, 
les Eaux Atlantiques qui occupent le fond, S. elegans et S. setosa r,oexistent à toutes les stations, 
mais landis que, en surfaee S. elegans se trouye en faible quantité, et cède la place à S. setosa, 
sur le fond, dans la couche d'Eau Atlantique, elle prédomine largement. 

SUI' la côte norvégienne, par 60° 52/, où nous avons trouvé de nombreuses S. setosa, dans une 
massp. d'eau à moins de 33 p. 1000, S. elegans est absente, mais plus au large (Sta'ion li5) 
où réapparaissent en surface, les eaux à 35 p. 1000, S. elegans se retrouve en grand nombre. 

4u sud de 55°, l'espèce est représentée par quelques individus existant parmi de nombreux 
autn~s de S. setosa dans les eaux à moins de 35 p. 1000. 

Elk devient plus abondante (li 7 p. 100 du total) dans la région du Silver-Pit (Station 1 10) 
où subsiste, habituellement, un noyau résiduel d'eau à 35 p. 100 o. 

Dans le Sud de la 'leI' du Nord ainsi aue dans la Manche orientale nous n'avons trouvé au-
l 

eune S. elegans. Mais tette espèce existe dans teS rrgiom~, à certaines époques, et nous l'y 
avons rencontrée à maintes repri ses, au moment où la Transgression Atlantique occupe l'axe 
de la Manche, jusqu'au Pas-de-Calais. 

Enfin, en Manche oecidentale, où la Transgression Atlantique se rapproche, le nombre et 
]a proportion de S. elegans deviennent de plus en plus grands à mesure que la salinité de l'eau 
augmente. Entre Roscoff et Plymouth, leurs rapports s'établissent ainsi 

SclL1SlTè. S. E:[,EG.\NS. 

". 1000 p. 1 QO 

Stlltion 8H3 ...•.... •..... .. . ......••. . ... , ........ . 36.1 G 6 

800 .•................................... '" 3[,.63 15 

897 ...... .• •..... .. ................. . ....... 

S. elegans pst donc bien une espèl'e des Eaux Atlan1tques. On la trouve parfois, localement 
dans des eaux de moindre salini té; mais elle ne se tient en grand nombre que dans le voisinage 
immédiat ou dans les eaux à salinité de plus de 35 p. 1000. 

RÉPARTITION DE SAGITTA SERRATODENTATA. (KROHN). 

Dans les eaux de salinité ?gale ou lr,gèrement inférieure à 35 p. 1000, nous n'avons noté la 
présence de quelques rares individus de S. serratodentata qu'en quelques points de la région 
parcourue: au Sud de l'Irlande (station 89), en Manche occidentale (stations 89 0 et 897) 
At sur la côte de Norvège (station 8â8). 

En Mer du Nord, sur le Fladen, dans les eaux à plus de 35 p.1000, on ne trouve cette 
Sagitta, encore qu'en petit nombre et elle ne dépasse jamais 8 p. 100 du total (statîons 853, 

85l~, 855, 857)' 

TüME XI. - FAsr:. :3. - 1\Ù ~ :3. 11 
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Par contre, dans l'Atlantique, au Nord de l'Irlande, et à l'Oue t d l'Écosse dans les eaux 
franchement atlantiques où elle coexist e avec . elegans, son pourcentag'e augmente vers le 
large et il est le plus élevé dans les couches d'eau à 35,30 p. 1000 et plus (stations 832,837, 
828). 

S. serratodentata est donc une espèce encore plus nettement atlantique que S. elegans. Alors 
que celle-ci peut constituer des populations assez nombreuses à la limite des eaux à 35 p. 1000 
et même déborder dans les Eaux Continentales du voisinage, S. serratodentata beaucoup plus 
sensible à la salinité ne se trouve en colonies de quelque importance que dan les eaux à sali­
ni té égale ou supérieure à 35,30 p. 1000 (voir carte de la fig. 4-). 

D'après l'étude de la répartition géographique de chacune de ces trois espèces, on constate 
que celles-ci obéissent, en général, dans leurs migrations, au déplacement des masses d'eau 
dont la salinité leur convient. 

SOm. 

St. 856 

+++ 
+++ 
+++ 

100 m. + + + 
••• ••• • 

St . 85ft 

+++ 
+++ 
••• 

+++ 
+ •• 
• •• • 

Sc. 853 

'/35.10 %0 

St. 852 

> 34-.90%0 

+ S.5eéosa 
• S . Elegon..s 
o S .Serraéodenfala 

FIG. G. - Section hyclrolotriqu e de la r(~ ljion du Flacl Il 

((l e ;}8° 49' N. - 2 ° og' E. [Station 85:]] il 58° 11' - 0° 09' E. [ tation 85 G ]). 
RépartilÎoJi. de Sagilla suivant la salinit6, 

Les rapports de chacune de ces espèces avec la salinité de l'eau sont mis en évidence par la 
fig. 5. Cette figure représente une section hydrologique de la région du Fladen, où une sérje 
de pêches planctoniques a été faite à différentes profondeurs. 

On voit que dans les eaux à 34,80 p. 100 0 (station 852), à 10 mètres, S. setosa se trouve 
seule. Cependant qu'à 20 mètre::; (station 853) dans une couche d'eau à moins de 35p. 1000, 
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mai intercalée entre -deux ma es d'eau à 35 p. 1000 quelques individus (2 p. 100) de S. 
elegans se trouvent mélangés à la population de S. setosa. Mais sur le fond, par 100 mètres, 
où le eaux ont une salinité élevée, de 35.10 p. 1000, à 35,20 p. 1000, le pourcentage de S. 
setosa devient moindre (20 p. 100) alors que celui de S. elegans est considérable (75 p. 100) 
et que S. s3rratodentata fait son apparition (5 p. 100). 

Au x: deux stations suivantes (854 et 856), à 20 mètre , dans la limite de l'eau à 35 p. 1000 
le pourcentage de S. setosa est élevé et celui de S. elegans insignifiant, tandis que par 100 et 
140 mètres dans l'eau à plus cl 35,1 op. 1 a 0 0, c'est exa:: tement le contraire. 

50f11. 

100m. 

••• 

St. 8Z '1 

000 

> 35.20 %0 

•••• • •• 

o S. Serra/odenlota. 

.5. Elegons 

FIG. 6. - • e tion hydrologique au No/d de l'Irlande 
(de 55° 65' N. - 8° (l ;J'YV. [ Station 827J il 55" 31' N. - ~/ ~22 ' W. [Stati;lll 83~2] ) . 

Hépal'lition de Sagitto) suivant la sali III té. 

Un autre exemple aussi typique est celui que montre la coupe de la figure 6, au Nord de 
rlrlande, où S. elegans et S. serratodentata se trouvent ensemble dans les mêmes eaux. A la sta­
tion 8 27, par 20 mètres, dans une nappe d'eau à 35,35 p. 1000 on a un gros pourcentage 
de S. serratodentata; à 70/8 a mètres, dans des eaux moins salées, le nombre de S. elegans a 
augmenté jusqu'à devenir égal à celui de S. serratodentata et sur le fond, par 100 mètres dans 
des eaux encore moins salées, il n'y a plus que S. elegans. Aux stations suivantes (828 et 83 2) 
il en va de mêm ,on a un plu" fort poureentage de S. elegans dans les eaux de surface à 35,15 
p. 1000 et un pourcentage inverse dans les eaux de fond à 35 ,35 p. 1000. 

1 1 • 
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INFLUENCE DE LA TEMPÉRATURE. 

Au contraire de la salinité: la température ne paraît pas avoir une influence quelconquB sur 

la répartition de SaHÙla. 
Nous avons, dans la région étudiée, noté de grands écarts de température et les trois espèces 

étaient également bien représentées dans des eaux dont la température ne dépassait pas 

6° 5 (station 853) au~si bien que dans des eaux à température élevée: 16° 5 (station 890). 

RÉSUMÉ ET CONCLUSIONS. 

Ces quelques observations permetter. l de v/~ l"ifier et de préciser l'hypothèse suivant laquelle 

la nature de l'eau exerce une certaine influen,: e sur la répartition de chacune de ces trois es­

pèces de Sagùta. 
S. setosa est une espèce des Eaux Cont" nentales, on la t.rouve dans les mers bordières de l'Atlan­

tique Nord-Est, occupées en grande rartie par les eaux à salinité inférieure à 35 p. 100 o. 
S. elegans et S. sermtodentata sont. des espp~; es atiantiqups. La première, moins sensible à 

la salinité que la ser-.onde se trouve radois en assez grand nombre dans les eaux de moins de 

35 p. 1000, mais toujours dans les parages cl celles-ci. S. serratodentata se cantonne dans 
les eaux plus fortement salées; c'est dans les ealLX à plus de 35,3 0 p. 1000 que nous en avons 

trouvé le plus grand nombre. 

Le domaine propre de chacune de ces espèces, dans nos région doit varier, en étendue: avee 

l'avancée et le retrait des Eaux Atlantiques. 

Il serait sans doute possible d'oLtenir une plus grande précision sur la nature des eaux, par 

une étude sy:;;tématique de tous les êtres planctoniques qui se comportent, eu égard à la sali­
nité, de la même façon que Sagitta. Mais avec l~,s seules Sagitto ) un examen rapide d'un échan­

tillon de plancton peut permettre, déjà, de préci ser la nature de l'PS eaux. 

Un grand nombre de S. setosa, surtout à l'exclusion des deux autres espèces, sera l'indice 

des eaux à moins de 35 p. 1000 ou Eaux Continentales dont font partie les cc Eaux de la Manche" 
de F. S. RUSSEL. 

-n grand nombre de S. elegans ou de . serratodentata, surtout à l'exclusion de S. setosa 
indiquera la présence des eaux à plus de 35 p. 1000 ou Eaux Atlantiques auxquel1 es se 
rattachent les ccEaux de l'Ouest" de F. S. HUSSEL. 

Ces renseignements présenteront un certain intérêt, dans des région . comme l'entrée de la 

Manche ou la Mer du Nord, par exemple, où des masses d'eau de salinité différente se trouvent 
brusquement en contact, et à la limite desqueHes s'installent souvent les bancs de poissons 

(Maquereaux dans les eaux atlantiques, Hareng ' dans les eaux cuntinentales), que nos bateaux: 
de pêche recherchent, souvent à l'aveuglette. 
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STATIONS DU " QUENTIN-ROOSEVELT" (1936). 

Pêches de Plancton. 

SM; lTTA 
LATITUDE LOJ\:GITL DJ: PlIOFOi\DEUn SAGI TT:\ S.\l,ITL\ 

S'fATlO\' . )).-\TE. SE un A-

NOUD . GnEE~ \\ICIl. EN MlnIlES. ~ETLlH . ELEG.t 'iS . 
TODEN'flT.L 

-
p. lOO. p. i 00. [' . lO O. 

15 18/6 57° o.)' 0° 36' K S urface. 2 \)8 Il 

20 20/Cl 58° 13' 1 ° 32' "T. _. Il 100 Il 

27 22/6 58° 52' 1° ù3' W. - " 100 Il 

~ 5 28/6 59° 50 2° 58' E. 10 ûo 60 Il 

48 9/7 60" 52 lia 00 ' E. ;) 10 0 Il Il 

50 22/7 59° 50' ~ o 12' E. 5 100 Il Il 

511 23/7 58 0 32' 1 ° 11' E. ~5 - -' Il 10 ;î; ) 

59 31 17 56° 12' 1° 31'\V. 5 l u O Il Il 

61 8/8 56° 13' 0° 18' , V. 5 go 10 Il 

62 8/8 56° ~7 
, 

0° Surface. 78 Il ~:~ ~1 

66 8/8 58° 39' 0° - 71 29 /1 

°7 8/8 58° 58' 0° 36' IV. - ;u Gr 1/ 
1 

68 g/8 59° 15' 1° 22' IV. -,- - :2.) 75 Il 

7[1 13/8 56° 23' 7° ~, 2' "T. - Il Il 100 

79 l ll /8 55° 30' 6° 32 ' W' - Il 100 Il 

: 
8g 31 /8 51 ° 18' gO 16' \V. - 93 Il 7 

go 1/9 51 ° 061 8° l12' W. - 100 1/ Il 

91 1/9 50° ù7 
, 

7° 53' W. Il Il - 10 0 

95 1/9 4(/ 51' :3° 33' W. - 100 Il Il 

g6 1/9 ~9°4 7' 2° 3i IV. - 6" .) 37 Il 

1011 11/CJ SLio 5l,' 0° 15' E. - 65 3:) 1/ 

106 l Li /g 5110 lli 0° 10' 'W. - 66 3ù Il 

107 1 :SIg 5Lio ll2 , 0° Li8' E. - tOO Il Il 

110 2Li l 9 5;3° 50 
, 

2° 0:3' lE. - ;J ?, :17 1/ 

111 2{1/9 3ùo l\)' 1° 50' E. - 10 0 Il /1 

112 25/9 52° 00 2° Oi E. - 1110 Il Il 
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STATIONS DU " PRÉSIDENT-THÉODORE-TISSIER" (1936). 

Pêches de Plancton. 

L\TITC DE LO\GITllDE rllOFOiVDEUll SAGITTA SAGIT'L\ 
SAGlTTA 

STATlOS . DATE . SE I1fl \-

:\orm. GIIEE NW ICn. EN ~ 1 l: TI\ES . SETOS.\' ELE G.\l'\S. 
TODENT\'f,\ . 

p. 100. p. 100. p. 100. 

800 15/7 JO " :)7 9° '3'W. 100 1 99 /! 

802 21 ,17 u8° 2 1 
, 60 18' ,V. Surface. /! 100 Il 

811 22/7 5 l ° 2 1 
, 

8° 08' W. - Il 100 Il 

821 

1 

25/7 5;i° Li 8' 5° 36' W. - 100 Il 

22 25/7 5 1° 06' 5° l U' "V. 10 Il 100 Il 

1/ Il fi Il 100 Il 100 Il 

82 7 H) /R 5Jo ù5' 8° 05' W. !~ () Il 27 73 

Il Il Il 1/ 70/80 Il 50 50 

Il Il Il Il 100 Il 100 Il 

82 8 19/8 5 ~)" ;) 5' 8° 33' ,V. Sudace. Il 61 39 

832 20/8 5fio :31 , 0° 22 " ,V. 150 Il · 5 75 

8 :~7 21/8 5 (jO Ù2' 7° l i)' W. 150 Il 81 19 

83g :>. 2/8 :)~/ 15' LlO 15' ,V. 120 Il 79 21 

8tro 22 f( 59° 37 
, 

3° 20"V. 20 20 80 Il 

8l1S 26/8 Goo 117 lrO 30' E. 20 97 Il 3 

85 2 2/ ~) J8° U9 2° og' E. 20 100 Il Il 

853 2/9 58° 37 1
0 18' E. 20 98 2 Il 

" Il Il Il 100 19 76 5 

856 9 58" 25' 0° 2i 
, 

20 37 56 6 

If Il 100/1UO 39 60 1 

55 3/n 58° d l' 0° 02' \V. 20 09 1 Il 

Il Il Il Il 100 liB 56 1 

856 3 / ~) 58° 11' 0° og' E. 20 86 lÜ Il 

Il /1 Il Il 100 33 67 Il 

85 7 ~lh 58" LO' 1 ° o iL' E. 20 85 7 8 

Il Il Il /! 12 0 27 70 3 

877 9/9 51 ° 11' 1°37'E. 20 100 Il Il 

t583 ~) /9 50° 66' 1 ° 27' E. 30/u o 100 Il Il 

R8 6 12/9 Ù9° 52' 0° 08' E. 10 10 0 Il Il 

89 0 13h) ùgO 39' 2 ° 37' \ 70 62 15 20 

8g3 lU /9 lI~/ 07 
, 

3° 30'W. 70 gù 6 Il 

897 16/9 50° 02 
, 

3° 53' W. 65 58 37 LI 




